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| IL YA UN IMBÉCILE 
J0E, QU'EGT-CE QUI S'AMUSE À NOUS 
QUI G'EST TIRER DESSUS DU 
B lE BUILDING D'EN 
, FACE, PATRON! 
Le FF 


à CHERCHER DE L'AIDE! 
OU ALLEZ - CE FOIS, iLS& ONT PE - 
… PATRON FPAGGE LES BORNES !iL 





Gi JE COMPRENDS BIEN, FOUR | [© VOUS AVEZ AVERTI BIEN SÛR, MAS iLS 
MENER À BIEN LA FIN DE CE AC LA FOLICE!€ / GONT TROP OCCUPES À' 
CHANTIER AVEC UN MINIMUM e £ { COURIR APRÈS LES TRAFI- 
D'ENNUES, ILS EXIGENT QUE | MH Æ QUANTS D'ALCOOL! ETFUS 
VOUS PAGGIEZ 4' LA CAISSE ! où tie | JE N'Ai AUCUNE | 


DU RACKET. 
EN QUELQUE 





ET... EUH . ENFIN EN UN MOT, LE FATRON 
JE ..VOUS COM- VOUPRAIT SAVOIR À | 15 LES \ FEREZ LE MÊME BOULOT QUE] 
PRENEZ.. COMBIEN VA G'ÉLEVER | | AR MES OUVRIERS . TOUT EN | 
NOUS .… d LE MONTANT DE GES : AXE un EXERÇANT UNE SURVEIL- 
ES =) | EMOLUMENTS ! < ED | ri | LANCE PISCRÊTE , CA 
| — | [ » Va PESOi ! 


ALORG € VOUS MARCHÉ JE . u s 
PA: ACCEPTEZ 7 $ Ever 


CONCLU ! REMERCIE ! 


À FROPOS , MONGIEUR E | UNE BRIQUE FPARICI, \ OUBLIEZ LE OUAIS ! DE L'ACIER!{ RIEN QUE | 
| WILSON, VOTRE BOULOT, | UN PEU DE MORTIER | BRIQUES, ME. DE L' ACIER! NOUS NE GOMMES 
IL CONGIGTE EN QUOI | | PAR LA NEMEDIS / ATTAWAY/C'EST QU ‘AU 42F ÉTAGE. DANS 
EXACTEMENT © | PAG QUE GA TE FAÎT À LA CHARPENTE UNE SEMAINE, DEUX &i TOUT 
> +4} |L- : | | PEUR P'TIT ! # RUE VOUS TRA - VA BIEN... NOUS DEVRIONS 
VAILLEREZ ! | | AVOIR TERMINÉ LE 60€ 


LA 
CHARPENTE € 





SOÏXANTE ÉTAGES... 
DIEU DU CIEL. 


C'EST LE CAS DE 
# LE DIRE PATRON ! 
À CETTE HAUTEUR - 
LA' ON GERA PRES - 
QUE VOISINS / 


AH NON ! CESERAÎT TROP 
FACILE ! C'EST VOUS LE 
FATRON ! C'EST À VOUS 
À' PRENDRE LES 


SAVOIR 
PRENDRE 


: GABILITÉS , 
. MOÔSSIEUR ! 
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TU N'ES PAS ALLERGIQUE 
AUX CUMULO -NIiMBUS, 
P'TIT, PARCE QU'A PAR- 
TIR DE DEMAIN, TU VAS 
ÉVOLUER FARM: EUX. 


MON PETIT SGAMMY,TU AG 
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Gi,C'EST TOI QUI MENEFAS CET- 
(N TE ENQUÊTE À 
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FFUUUII QU'EST-CE 
QUE C'EST QUE. 7 
CETTE AGENCE 

EXAC … HI … 

TÉMENT ! 


VOUS DÉRANGER, 
MR.! VOTRE ETAT 
&'AGGRAVE DE 
JOUR EN JOUR ! 










C'EST VOUS QUI AVEZ ACCEPTÉ, PAG 


MOI ! 
_ RÉFLECHIS, - 
PTIT ! IL EN FAUT SIEN UN 
QUI SURVEILLE LE HAUT 
ET UN AUTRE LE BAG! 
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CETTE AFFAIRE SEULE - 
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TOUS GENRES ! ELLE EST DikRi- 
GÉE FAR DEUX MiNA- | 








GAMMY, ON À FRAF- VOUS AVEZ LA MÉMOÏ- AH OÙi ! HAHAHA... MAiS 
PE A'LA FORTE! QU'EST- | RE COURTE / A' PRÉSENT, N'OUBLIE F4@ ! SEULEMENT 
CE QUE TU ATTENDS POUR NC'EST MOi LE PATRON ! IUSQU'A LA FIN DE 
ALLER OUVRIR © À. | | FF 


ff. A VOTRE FLACE, JIENE 
TOUCHERAIS PAG À4' CA, 
| JEUNE HOMME. 
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FFUIIII VOLS AVEZ RÉÇGU 
LA VISITE D'UN CERTAIN 
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AH NON ! AH NON! 
"1 vous NE COMPTEZ TOUT DE 
| MÊME 


PAG VOUG EN TIRER À'Si. 
BON COMPTE... | 


BON GANG! MAÏS QU'EST-CÉ QUE CEST 

QUE CETTE HISTOIRE € DIS-MOi QUE C'EST, 

UN RÊVE, QUE DIS -JE UN CAUCHEMAR : 
dE VAÏS ME RÉVEILLER HEÎN € DIS - 


MOI ! JE VAÏS ME RÉVEILLÉER ! 


AIDE - MOI D'ABORD À' NT 
REMETTRE L'ORDRE | JUSAUTA LA FN | 
GANS CE BUREAU ! Ü | DE CETTE AE- 

| i 


: | FAIRE ! 

À PRÉSENT, | 

C'EST MOI LE 
FATKRON ! , 





RIEN ! J'AÏ QUESTIONNÉ UN | Ce LEE I D A MON AVIS C'EST 
TAG DE GENS ! PERSONNE ee =) | ÉNCORE UN LE cg 
NA L'AIR DELE CON- ÿ_| | NOUVEAUX CAIDS AUX 
| ÎTRE / TOUT DE MÊME | | DENTS LONGUES QUi 
F4S UN CYCLONE VE DE G'iMPO- 
QUI 4 RAVAGÉ MON 
BUREAU! L 


T, RLEST-Œ 
QUI TE FAIT DIRE | ee ne 
GA, PTIT! LEE AH!VOILA'  \f 
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LES AUTRES. CE TYPE M'A 
L'AÏR EXTRÉMEMENT 
DANGEREUX ! 
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7” . CS À | L'ASCENSEUR 
MONSIEUR JM LA 1 | AMENT JUSTE À MAÏN 
10e 2, _ COR Sa. | | » GAUCHE ! 





JE PRÉGUME QU'IL EST INUTILE | AR = F EU ! 
NOER CREER He - EX ATTENDEZ! JE VOUS 
ù LAS EE — h ACCOMPAGNE ! 
IL VAUT MIEUX | 
QUE L'UN D'ENTRE NOUS 
RESTE EN BAS/ONN NE 
 SAÏÎT JAMAIS !T 


ESPÈRE QUE vous A'VRAi DIRE,3E | EP ca N'iNTÉRESSE P4S 
| Enr PO OÙ n L'IGNORE MAIS ON | | VOTRE COPAIN DE, VENIR 4 C'EST PAG 
s VERTIGE ! | | D PEN ES RES TS d UN COPAIN GA, 


E FIXE ! CET UN SOUS 


” 2e  _ IAE | TK TSK TSK ! ALORS, 


DISE ! JE NE ME SENS VRAIMENT NE . \e ( V' 
 A'L'AISE ee B4S ! à Fd ÿ ‘ A | M : PE See DE MES 


| MAÏS iL FAUT GIEN 
GAGNER SA VIE 





JE VOUS AVAÏS FOURTANT DEMANDE... 
FFUUUTIT D'OUBLIER CE CHER MON- 
GiEUR WILSON. ME SERAIÏS-JE 
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l C4, Lg ROCKY !aU 
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. RSS 
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J'ai TOUJOURS EU UNE 
SAINTE HORREUR DÉ5 EN- 
TÉTÉS ! EN ROUTE LOU ! 
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ON DIRAIT . 
QUE VOTRE COPAIN 
1 À QUELQUES PETITS 

» ENNUIS LA EN PAR 





EH ,LES 
GÂRS, OÙ 65T 
WILSON 7 
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7 MAÏS JENE DEMANPE 
QUE CELA! DONNEZ -MOi 
UN) COUP DE MAIN N, 
VOULEZ -vous !: 


”  LÂCHEZ-MOi! 
QU'EST - CE Œ@UI vous 
PRENDZ MAÏZ 


CE Z-MOÏ! 


“ 


* À 


CE TYPE TENAIT À VOUS QUALiS ! TU PEUX 
RENCONTRER / VOUS ÊTES “LE DÉPA GER 
À PRÉSENT ! 


AU COURANT 7 


| JE SAIS CE QUE C'ET.UNE SIMPLE 
QUESTION D'HABITUDE . VOUS VERKEZ 
VOS VOUS Y FEREZ . VENEZ, JE 
VAS VOUS MONTRER ! 


/ AH NON! a Va 
\. NON NON NON. /84 


Fr pe | 


El - 


LL  - ds. 





7 | SGTEVE N'A 
GTEVE,J'Ai PAS GON PAREIL 
BEGOIN DE Six | de à À 
BOULONS DE SR! 


FAR CONTRE,iL NX , f  BON'!ET A'PRÉSENT, 
Y EN À LA-HAUT FAÎTES EXACTEMENT 
QUI NE SONT PAS COMME MOI … 
FICHUS DE LES | 


JE LUI Ai 


| DÉTA DEMANDÉ 
PLUS DE CENT FOIS 


COURROIE DE SÉCURITÉ À 
Ve l'y LA POUTRE ET ILNE PEUT 
REGARDEZ P4S “ON PL NS. | 


ARRIVER ! 
EN 845 ! s 
CONTINUEZ. OUAIS. / 
h COMME GA! A 


CEINTURE DE 
SÉCURITÉ! 7 


vi) 
v 1 Dre, 


: d RENT 
| ON VIEUX !NOUS 
YÉTESIENCORE 
n UN EFFORT.. | s 


UN EFFORT 
GA..GA N'EN À. 
| PAS L'AIR, M... MAIS 
, JENEFAIS QUE 
GEGA ! 





. PLUS OÙ MOINS ! 
L FAÎT coRPs AVEC P 
LA OUTRE! 


VITE! ViITE, 
BON DIEU.JE SENS Ÿ 
QUE JE VAIS... 


AAAH EI J | +. Dre —/ BOB, ENVOIE \ 
| - LE PANIER ! 





ENCORE PLUS 845! 
BOB, PLUS VITE !'iLS NE 
TIENDRONT P4S LE 


OX É gris 


PEUX / GA NE SE MANIE 
PAS AUSSI FACILEMENT 
ŒQU'UNE FÉTROLETTE, 
CES MACHING-LA"/ 


d UE 4 VX = 
\e Lex | 1 ‘# à 


| GA N'A PAS 
oO... ù L'AiR D'ÊTRE 
COMMENT 











| DITES DONC, C'EST QUELQU'UN, FÉLICITATIONS, Ÿ ALLONS ALLONS, Si 
VOTRE COPAIN! AANS SON AIDE, _— P'TIT À J VOUS AVIEZ ÊTÉ A' 
ON CHERCHERAÏT ENCORE LES LE E , LES je EN 
MORCEAUX PÙ FATRON FRA | ct | | | = 





rene crainte JIM ce CHR rar tour 1e cenou en 
LES À AN || COMPOTE, D'APRÈS CE QUE J'Ai ENTENDOU, €A 

D.  :: S AURAÏÎT PU ÊTRE PIRE! ENCORE MERCI FOUR 

| VOTRE INTERVENTION - JEUX ! 


_ "BAH! GRÂCE k. 
E je À VOUS,7 A1 GUER! 
| ” OÙ VERTIGE D'UN | 



















| = 5 LES TRAVAUX SONT TOTALEMENT 
ET QUELLES SONT LES ARRÊTÉS ! DEPUIS VOTRE ACCIDENT, 
NOUVELLESE a PLUS PERSONNE NE VEUT MON- 
TER LA -HAUT ! | 


LS ONT TROP PEUR | 
| QU'ON LEUR TIRE, 
| DESSUS 


FAS TRÈS 
RÉJOUISGANTES ! 
















51 AU MOINS FOUVAIT EEEH MAIS... ATTENDEZ. 
NETIRE LAS UN AUR L'UN JE CROIS AVOIR UN 
DE SES LIEUTENANTS, JE VOUS " 
JURE BIEN ŒU'ON TROUVE - 
RAÎT LE MQYE D. 
Æ. 


FRNAUAN INDICE, 
MÊME F4$ LE MOIÏNDRE 
DÉBUT DE PISTE ! | 


C'EST INCROYABLE ! | 
IL DOÎT BIEN . | 
” AVOIR UNE RÉSI- 
DENCE QUELQUE 








RESTEZ PAS LA BÉTEMENT A°ME _ gi | MAIS SEULEMENT JUSQU'À 
MÉGARDER AVEC VOS YEUX DEGAUMON |; DÉBUT ,JECROYAIS LA FIN DE CETTE AFFAIRE! 
FUMÉ / SUIVEZ-MOI,ON VA AVOIR PU À | QUE C'ÉTAIT VOUS : | = 
PAIN SUR LA PLANCHE ! L LE PATRON! 

| ALORS, 
GA VIENT € 





J'Ai BIEN LES CLEFS DE : 
CONTACT D'UNE VOITURE, | ww” QUEUE 
MAIS JE N'AI PLUS RIEN 7 QU'EUSSIEZ- VOUS ABRÉTÉGGIEZ, 
À METTRE AUTOUR ! | DONC VOULU QUE JE IEUR, AVANT 
”_ FISSE DEVANT CE QU'IL NE TRANS - 


TOUT LE MONDE | 
NOUS REGARDE ! ON N'A 


JAMAIS EU L'AIK AUS- JS ERA 2e PF. + LR BULLOOZER © /FORUÂT NOTRE VÉ- 
CN ns ITR SLA &, | HICULE EN GALET- 
DES ROI 


| 3i KID CULE ! 
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| | - CE QUE Et 

En QUE FAis 2 
EFZ-VOUS AVEC 

CET ÉTÉ POURRI.. 
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JE ph < MARRANGER 
U U'IL &C DE 
L'OMBRE /@ITÈT REPÈRE, 
\ C'EST À VOUS DE 






| ON PEUT SAVOIR JE SUIS CERTAIN QU 
CE QU'EST TON CE GUGUSSE À LAISS 
PLAN EXACTE- UN DE SES HOMMES DE 
ENT MAÏN AUX ALENTOURS 
DU CHANTIER HISTOIRE 
D'ÊTRE CERTAIN QUE 
_ LES TRAVAUX NE S€ 
POURSUIVENT F4e. 











VOUS LUI TOMBEZ DESSUS | 
ET VOUS LU! ee UNE ]1- 
SROGSE L a Be 
Su: _— 


BRAVO, P'TIT / ai J'AVAiS 
ÊTÉ À MA PLACE, CEST coM- 
ME CELA QUE J'AURAIS 


s if 
SEULEMENT, 

VOILA' VOUS N'ÊTES #1 
FdS d' VOTRE PLACE! rat 











AUS TARD. 





QU'EN... HHUU 11. VOUS AVEZ LES BRONCHES 
QU'EN PENGEZ-VOUS, /AUS6I OBSTRUÉES QUE LA 
TOUBIEB 7 | PLOMBERIE DE MA @ALLE 

| DE BAÎNS … | 


FFUUÎ ÎLE EF RRKK = 
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TRE LU 
Ni Le a). 
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CHEZ Moi, NON ! JE 

VAIS FAIRE ENLEVER | de: 

LES TUYAUX ET LES REM-| ES Un 277 
FLACER FAR DES Le € 





QU'ES 


FAIRE, DOCTEUR € ET CE MAGQUE ET VOUS VOUS | 





T- CE QU'IL 
HUUTIT 7 FAUT 






@"£ HUIT. 


CON... DONNE - MOI 
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(© 
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VOILA LE MOPE 
D'EMPLOI ! 


QUAND VOUS AUREZ UNE 
CRISE VOUS PRENEZ CETTE 
PETITE BONBONNE D'OXYGENE 


__ FAÎTES UNE INHALATION.. 


| KiRK… FFÜÜÜRKKK.. 
ne cp DESSUS … 
HUUUTTIT AL TIRE-LEUR 
DESSUS .HÜDUTI 





CA … 


BKAVO ! 








MONSIEUR REAGAN, iLS ONT 
REPRIS LE BOULOT SUR LE 
| CHANTIER ! | 


A 14 
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Le FUVUÏTRK..KK D re 
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VOUS 


COMPRENEZ 


VITE, 








J'ENRAGE CE LE DIRE, 
MAIS CE PETIT 4 CU 





AÏE! GAY EST ! 
LA FÊTE 
COMMENCE. , 









J'ESPÈRE POUR M4 PETITE 

Nes | GE LE TON à 
METTRA PAS TROP D 

TEMFS À LÉ REPÉRER ! 






où EST-iL . MA \ LA Y EST . JE 
où ÉST-iL € > L'APERCOIS ! 


DEUXIÈME BUILDING 
A GAUCHE , DIX - 
… HUITIÈME ÉTAGE... 


BOB, FAiS BOUGER LA FLÈCHE, 
BON SANG IL VA FINIR FAR ME 
TIRER COMME UN PIGEON 
VOYAGEUR ! 
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ACCROCHE -TO, 
MON GARE GA VA 


BOUGER ! 





IL EST CULOTTE, 
CELUI-LA, MAIS JE 
FINIRKAI BIEN F4 

L'AVOIR ! 


Si CEN'EST F4G / OUI, MAÏS QUANP 
MALHEUR EUX.ET ON À LE VICEON 
POURTANT L'AL- | TROUVE TOUIOURS 
COOL EST LE MÔVEN DE S'EN 
INTERDIT ! PROCURER ! 
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N Dieu ! 


LE CABLE, ATTKA- 
PE LE CÂBLE, 





TANT PIS,IE NA 
PB, IX … 


ls 
LE CHO 


D LE! NON MAIS, 
CA VA P4S1T 


DOMINO, QU'EST-CE QUI S'EST PASSÉ, 
MA. LOULOUTE } QU'EST -CE QUE TU 
… FAié COUCHE SOUS CETTE ViLAÏN 
PORTE 
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DÉSOLÉE MON VIEUX, MAiÏS 
J'AI HORREUR DE M'EN 
REMETTRE AU HASARD! 
IL FAUT QUE J'INTER- 
VIENNE. 





EN PLEIN 
DANS LE 
MILLE,ME 


_ RÉAGANI AL 


PAS LOIN D'ici liLY 

A TROP DE COURANTS 

D'AIR DANS CETTE 
PIÈCE... 
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UN PETIT CONSEIL D'AMI/N'EGGAIE PAG DE 
E LES BOUTS . J'Ai L'AiR D'AVOIR LES 
ME CA ,MAÏS FAUT J4MAÏS 
RENCES … 


M 
MAÏNS VIDES COM 
GE FIER AUX APPFAREA 


JE TIENS À VOUS SIGNALER QU'IL 
EST INTERDIT D'ARRACHER DES 
RENSEIGNEMENTS SOUS LA MENA - 
CE OU LA TORTURE ! C'EST UN DES 
PARAGRAPHES DE LA CONVENTION 

SUR LES DROITS DE L'HOMME ! 










L'UNE HEURE PLUS TARD 


ESPÉREZ TOUT DE 
ME FAÏÎRE 
RLER ! 


ss —…. is 



















LA CONVENTION DES DROÎTS DACCORD, GA N'EXISTE F4S 
DE L'HOMME ‘Æ TU CONNAÏS ENCORE ,MAÏS ILY EN À @ui Y 
CA TOI, P'TIT | PENGENTSÉRIEUSEMENT FOUR 

| L'AVENIR / AUTANT PRENDRE 
LES DEVANTS , VOUS NE 
CROYEZ P4sl@ 






JE VAi& AU TABAC DU COIN tn. CD EH! OH 

CHERCHER DES CIGARES ! il | ST ere 
__NETE FAUT REV or à JE DOIS FAIRE 

UNE TABLETT PIFI, JE VOUS 


DE CHEWING -GUM.J41 LE 
ENVIE DE MARRÊTER pas 


TANT QUE VOUS 
Y ÊTES RAPPORTEZ-MOIi Ÿ 
AUSSI UN SANDWICH GALADE, 
TOMATÉS, OiGNONS ET 


N ZESTE DE 
KETCHUP } 





CE QUE VOUS 
VOULEZ SAVOIR € 








JE euis LE TROISIÈME BRAG DROÎT CRE 
REAGAN! LES DEUX AUTR Si JE . 
L _ VOUS LE DIS,IL…. 
| iL METUERA ! 
7 C'EST UN 
| QUIS'EST 
UNE PARTIE OU 
QUARTIER NORD 
DE LA VILLE. 





UI EST-CE 
Ex CTEMENT, 
LS E ALOIS 
AGAN € 





| iLENSORT RAREMENT ! iL EST 
TR MALADE ! iL À LEGS BRON- 
CHES AUSSI BOUCHÉES QUE 
WALL STREET AUX 


OE NUÎT 
DÉ LA SEPFTIÈME 
AVENUE ! ELLE LUI 
APPARTIENT ! 


POURQUOI CE TYFE TIENT DE BIEN SÛR ! 
LA, LOCOMOTIVE, DU &iFFLET BIEN SÛR! NOUS NE 
+'RNVETIE ET OÙ SOUF- "Æ À SOMMES F46 INHUMAINS... 
FET DE FORGE À LA | NOUS COMPRENONS BIEN 
Fois | l/ CE GENRE DE 
| | …. SITUATION! 


ILEST 
TRÉS MALADE, 
JEVOUS Di9! 


ITTNL EL 
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RSS = 7 _ EE e | NON, MAÏS JE 
LE CRAZY \/ T'AS UNE —— | ? L'ARROGEUR SENS QUE JE 
ANIMAL, IDÉE s : | ARROSGE, VAIS FAÎRE LA 

| TENS PTTE DS ES D 77 
».. TIENS ! | ” 12 CONNAÎSSEZ # 














JE SUIS PRÊT À' PARIER UNE 
TASSE DE THÉ BOUIÏLLANT 
CONTRE UN NOMBRIL DE 
LOMBRIC QU'IL YA BELLE 
LURETTE QU'iL 4 QUI 


EXACT ! LE TEMPS DE f EÉEH ! TU | 
FASGGER AU BUREAU À OUBLIE L'AUTRE , 
PRENDRE LE MATE - ZiIGOTTO!  , 
RIEL ET ON Y va 





"+ U/7  FENSEZ-VOUS/A4' L'HEURI \! 
pas QU AILE Ÿ  QU'ILEGLIL DOIT S'APPRÊTER À 

,\ PATRON . UNE LOÏNTAINE 

DESTINATION ! 










| F7" ATTENDEZ-NOUS LA'! 
LAON N'EN A QUE POUR UN 
INSTANT ! 


SAMMY. TU M'ÉFPATES! TU 
MÉRITERAIS D'AVOIR TA 
PROPRE AGENCE... 





























| FOUR LE. 7 PRENEZ 
MOMENT, J'Ai MA VOTRE TEMPS, LES 
QUAIP ! PROPRE AGENCE … GARS! MOI, DU MOMENT 
MAIS N'OUBLIE F4G! QUE LE COMPTEUR 







JUSQU'À" LA FIN DE 
|, ŒTTE AFFAIRE 
SEULEMENT ! 





STOPF ! 
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_ OUI, MONSIEUR ! Le 
JE LE LUI DiRAI, MON- À 
S. EUR ! 1 


/ HAE. 
ua ere UT... 


MAÏS QU'E6T-CE 


QUI GE PASSE 7 


ON Y WA!ONNA 
PLUS RIEN À° FAIRE 
ICI! DU MOINS FOUR 

E MOMEN 


ON À UNE PETITE 
ENTREPRISE DE NET- | 


ds 





VA _VÎTE DANS LA RESERVE! 
-| CETTE FOIS, iL N'AURA J4- 
MAIS AGSEZ D'UNE 
BON BONNE 
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